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    Introduction

    
      Miscellanées, céruléen, kyrielle, vétilleux, faconde… Ces mots, je les aime et souhaite les voir employés ! D’aussi loin que je me souvienne, j’ai été fascinée par les mots : leur puissance évocatrice et l’univers contenu en chacun d’entre eux. Très tôt, je rêvais de savoir lire. Je me revois arborer fièrement le journal Le Dauphiné de mes grands-parents, et inventer un texte à partir de la photo. Quelle déception quand ma mère m’a dit que ce n’était pas ce qui était écrit ! En revanche, l’imagination était déjà à l’œuvre. Plus tard, notre institutrice de CE2 nous a proposé de créer une boîte à trésors, destinée à contenir tous les mots qui nous plaisaient. Que j’ai aimé cet exercice miraculeux ! J’ai coupé minutieusement des rectangles de papiers sur lesquels j’inscrivais ces termes adorés. À l’époque, je m’attardais surtout sur leur sens et sur la joie qu’ils pouvaient m’apporter. Douceur, bonheur, soleil, tendresse, poésie : ces mots figuraient au firmament de mon lexique.

       

      Depuis, je me suis tournée vers des mots plus rares, sans sombrer dans le pédantisme. Les mots sont précieux et universels : il faut qu’ils parlent à chacun pour ensuite nous permettre de communiquer et de nous entendre. Un mot pris de travers, un mot de trop, et tout peut s’enflammer ! Mais au-delà de connaître leur sens, et leur origine qui en dit long, il s’agit de les agencer correctement. Un mot tout seul ne pourra rien, même s’il est arboré fièrement.

      Ainsi, ce livre vous permettra, je le souhaite de tout mon cœur, de renouer avec la langue française. J’espère qu’il vous aidera à enrichir vos discussions, vos textes et vos mails. Il n’a pas vocation à asséner les règles de manière péremptoire, mais à rappeler les fondations de la langue pour que vous puissiez mieux vous les approprier.

      Reprenez possession de votre langage, pour vous exprimer avec style. L’élégance n’est pas que vestimentaire, loin de là. La langue française peut nous faire briller de mille feux, bien plus qu’une tenue étincelante (mais vive les paillettes aussi !).

    

  




  

  Première partie

    Éviter les erreurs


Dans cette première partie, il sera question d’éviter les erreurs courantes. Ne vous inquiétez pas si vous avez l’impression d’avoir tout faux ! Ce sont des erreurs très fréquentes, souvent plus répandues que l’emploi correct.
Nous allons reprendre de bonnes habitudes ensemble. Elles se prennent facilement, promis. Les explications vous aideront à comprendre pourquoi il faut éviter l’emploi de certaines formules. Vous êtes prêt à améliorer votre usage de la langue française ? Commençons par les pléonasmes.


  

  Chapitre 1

    Les pléonasmes

  
    
      “

      Moi personnellement, je pense que nous pourrons collaborer ensemble afin d’éviter les erreurs qu’on peut faire potentiellement, voire même continuer encore en abordant les petits détails à améliorer.

      ”

    

    Vous trouvez ma phrase lourde mais vous l’avez comprise ? C’est le principe des pléonasmes. En prendre conscience pour les éviter vous permettra d’épurer et de clarifier vos propos. Tous les pléonasmes que j’ai employés ici vont vous être expliqués.

    Voici cette même phrase, sans répétitions :

    
      “

      Je pense que nous pourrons collaborer afin d’éviter des erreurs éventuelles, voire continuer en abordant les détails à améliorer.

      ”

    

    Au fait, qu’est-ce qu’un pléonasme ? Une définition est toujours la bienvenue pour se rafraîchir la mémoire. Le terme « pléonasme » vient du grec pleonasmos, signifiant « surabondance ». Il s’agit d’une répétition de mots dont le sens est identique. Synonymes : redondance, tautologie.

    
      À l’oral

      Voici les pléonasmes souvent employés dans les conversations ou dans les discours.

      À vous de repérer les pléonasmes dans ce texte :

      
        “

        Pour vous permettre d’améliorer votre maîtrise de la langue française, moi personnellement je vous propose une autre alternative. Ma première priorité est d’éviter l’ennui, comme celui que l’on ressent parfois en cours par exemple. Donc par conséquent, j’espère que ce livre sera assez satisfaisant.

        ”

      

      Voici le texte réécrit sans pléonasmes :

      
        “

        Pour vous permettre d’améliorer votre maîtrise de la langue française, je vous propose une alternative. Ma priorité est d’éviter l’ennui, celui que l’on ressent parfois en cours par exemple. Par conséquent, j’espère que ce livre sera satisfaisant. 

        ”

      

      
        Au jour d’aujourd’hui

        
          Historique

          « Hui » est un mot datant du XIe siècle, signifiant « le jour où l’on est ». Il est formé de deux mots latins : hoc = ce, et die = jour. On lui a, au XIIe siècle, ajouté « au jour ». « Aujourd’hui » est donc un pléonasme signifiant « au jour de ce jour ». En 1531 est né « au jour d’aujourd’hui », donc : « au jour du jour de ce jour ».

        

        
          Vraiment incorrect ?

          Un pléonasme peut être volontaire, il devient alors une figure de style. Vaugelas, grammairien du XVIIe siècle, puriste de la langue, explique que certains pléonasmes renforcent le propos. L’honorable et regretté Alain Rey a déclaré que « “au jour d’aujourd’hui” n’est pas toujours un vilain pléonasme », car il permet d’insister sur le jour où l’on parle. « Aujourd’hui », quant à lui, désignerait le temps présent de manière générale.

        

        
          Alors que dit-on ?

          L’Académie française ne fustige pas cette formule « à la résonance familière et plaisante ». Néanmoins, elle recommande de privilégier :

          
            	
              aujourd’hui,

            

            	
              ce jour.

            

          

          Sandrine Campese, autrice et collaboratrice du Projet Voltaire, propose quant à elle :

          
            	
              de nos jours,

            

            	
              actuellement,

            

            	
              à notre époque.

            

          

          De quoi éviter la formule « au jour d’aujourd’hui » qui en horripile plus d’un.

        

      

      
        Une autre alternative

        Cette formule est répétitive car « alternative » signifie déjà « un autre choix ». Dites : « une alternative » ou « une autre option ».

      

      
        Comme par exemple

        On illustre à l’aide d’un exemple en employant « comme » ou « par exemple », mais pas les deux ensemble.

      

      
        Assez satisfaisant

        « Satisfaisant » vient du latin satis = assez et facere = faire. Un seul « assez » suffit.

      

      
        Ma première priorité

        La priorité est, par définition, la première de plusieurs choses. Le mot « priorité » vient du latin prior = le plus en avant. Vous pouvez dire en revanche : « ma priorité absolue ».

      

      
        Au maximum de son apogée

        L’apogée est le point le plus élevé, c’est déjà le maximum.

      

      
        Moi personnellement

        Ces deux termes désignent ce qui se rapporte à soi-même et à personne d’autre.

      

      
        Avéré vrai

        « Être avéré » signifie « être reconnu comme vrai ». Inutile d’en rajouter.

      

      
        Enfin pour finir

        « Enfin » a pour synonymes : à la fin, finalement, pour terminer. Ajouter « pour finir » est donc redondant.

      

      
        Au grand maximum

        Maximum est un mot latin signifiant « le plus grand ». « Au maximum » suffit pour désigner le point le plus élevé.

      

      
        Étude actuellement en cours

        Si l’étude est en cours, c’est qu’elle l’est actuellement. La locution « en cours » désigne une action en train de se dérouler, en cours d’achèvement.

      

      
        Donc par conséquent

        Ces deux termes indiquent la conséquence : il faut utiliser l’un ou l’autre.

      

    

    
    
      LA VIE QUOTIDIENNE

      Voici des pléonasmes qui désignent des réalités du quotidien.

      À vous de repérer les pléonasmes dans ce texte :

      
        “

        J’ai percé un trou dans le mur extérieur pour y accrocher une suspension. Mais c’est un danger potentiel en cas de bourrasque de vent. J’aurais mieux fait de reporter cette lubie à plus tard, mais je ne vais pas non plus m’autoflageller. L’apparence extérieure de cette petite maisonnette est plaisante. Il faut dire que la décoration, c’est ce que je préfère le plus. Je pense avoir un don inné pour ce domaine.

        ”

      

      Et maintenant, voici le texte remanié sans pléonasmes :

      
        “

        J’ai percé le mur extérieur pour y accrocher une suspension. Mais c’est un danger en cas de bourrasque. J’aurais mieux fait de reporter cette lubie, mais je ne vais pas non plus me flageller. L’apparence de cette maisonnette est plaisante. Il faut dire que la décoration, c’est ce que je préfère. Je pense avoir un don pour ce domaine.

        ”

      

      
        Le tri sélectif

        Le tri est par définition une sélection. L’épithète « sélectif » est donc inutile.

      

      
        Percer un trou

        « Percer » signifie « faire un trou ».

      

      
        Danger potentiel

        Le mot « danger » désigne un péril qui peut survenir. « Potentiel » vient du latin posse = pouvoir. Il exprime une possibilité. L’association des deux est redondante.

      

      
        Pouvoir potentiellement

        Le verbe et l’adverbe viennent tous les deux du latin posse = pouvoir. Inutile de les employer ensemble.

      

      
        Petit détail

        Un détail est un « petit élément constitutif d’un ensemble ».

      

      
        Un ciel constellé d’étoiles

        « Constellé » vient du latin cum = avec, et stella = l’étoile. Il signifie « rempli d’étoiles ».

      

      
        Des projets d’avenir

        Un projet désigne quelque chose à faire, un objectif à atteindre. Il fait référence à l’avenir.

      

      
        Une bourrasque de vent

        Une bourrasque est un coup de vent violent et brusque.

      

      
        La marche à pied

        La marche est un déplacement à pied.

      

      
        Prévoir / prédire à l’avance

        Prévoir, c’est « voir avant ». Prédire, c’est « dire avant ».

      

      
        Reporter à plus tard

        « Reporter » signifie « renvoyer à plus tard ».

      

      
        Taux d’alcoolémie

        Le mot « alcoolémie » désigne le taux d’alcool dans le sang. On parle donc d’alcoolémie ou de taux d’alcool.

      

      
        Ajouter en plus

        « Ajouter » signifie « mettre en plus ».

      

      
        Préférer le plus

        « Préférer » signifie « aimer le plus ».

      

      
        Le but final

        Un but est déjà une finalité.

      

      
        Petite maisonnette

        Le suffixe -ette indique déjà que c’est une petite maison. Ce suffixe en -ette est un suffixe diminutif que l’on ajoute à un nom pour indiquer la notion de petitesse. Il a souvent une visée hypocoristique. Vous aurez la définition de ce terme dans la partie « la valse des mots » mais pour vous éviter de perdre le fil, voici un synonyme : affectueuse.

        Voici quelques exemples :

        
          	
            camion → camionnette

          

          	
            cigare → cigarette

          

          	
            fille → fillette

          

        

        Est-ce que cela fonctionne tout le temps ? Bien sûr que non ! N’oubliez pas que la langue française est remplie d’exceptions. Ainsi, une braguette n’est pas une petite brague, une luette n’est pas une petite lue, et une salopette n’est pas… Vous avez compris le principe !

      

      
        L’aspect visuel

        Le mot « aspect » vient du latin specto = regarder, observer. Vous le retrouvez dans les mots « spectacle » et « spectateur ».

      

      
        Une secousse sismique

        « Sismique » vient du grec seismos signifiant « secousse, tremblement de terre ».

      

      
        Un assassinat prémédité

        Un assassinat est un homicide commis avec préméditation. Un meurtre, en revanche, ne suppose pas la préméditation.

      

      
        Inhumer en terre

        Inhumer vient du latin in = dans, et humus = le sol. « Inhumer » signifie « mettre en terre ».

      

      
        Claquer bruyamment la porte

        Avez-vous déjà entendu une porte claquer en silence ?

      

      
        Disperser çà et là

        « Disperser » signifie « répandre çà et là ».

      

      
        S’autoflageller

        « Autoflageller » est composé du terme grec autos = soi-même, et du nom latin flagellum = le fouet. On dira donc : « se flageller » ou « pratiquer l’autoflagellation ».

      

      
        Continuer encore

        Continuer, c’est faire ou maintenir encore.

      

      
        Illusions trompeuses

        Une illusion est une interprétation erronée, donc trompeuse.

      

      
        Un extrait tiré de

        « Extraire » signifie « tirer de ». On dira donc : « Un extrait du livre Les Mots » ou « Un passage tiré du livre Les Mots ».

      

      
        Un don inné

        Un don est un talent inné.

      

      
        La topographie des lieux

        Le mot « topographie » signifie en grec « description d’un lieu ».

      

      
        Geler de froid

        « Geler » signifie « souffrir du froid de façon extrême ». C’est compliqué de geler de chaud !

      

      
        Être contraint malgré soi

        Contraindre, c’est obliger quelqu’un à faire quelque chose malgré sa volonté.

      

      
        Rédiger par écrit

        Rédiger, c’est écrire un texte.

      

      
        L’apparence extérieure

        L’apparence, c’est l’aspect extérieur.

      

      
        Talonner de près

        « Talonner » signifie « suivre de très près ».

      

    

    
    
      TOUS ENSEMBLE

      Cette dernière partie regroupe les pléonasmes qui évoquent le fait de vivre ensemble. Ils sont fréquents.

      À vous de repérer les pléonasmes dans ce texte :

      
        “

        Dans une entreprise, il faut se montrer solidaires les uns des autres. Malgré les beaux discours, nous ne sommes pas sur un même pied d’égalité. Pour collaborer ensemble, nous pouvons mettre en place un forum de discussion. Mais ce n’est pas la panacée universelle !

        ”

      

      Voici le texte, cette fois sans pléonasmes :

      
        “

        Dans une entreprise, il faut se montrer solidaire. Malgré les beaux discours, nous ne sommes pas sur un pied d’égalité. Pour collaborer, nous pouvons mettre en place un forum. Mais ce n’est pas la panacée !

        ”

      

      
        Collaborer ensemble

        « Collaborer » vient des mots latins cum = avec et laborare = travailler. Cela signifie « travailler ensemble ».

      

      
        Solidaires les uns des autres

        « Solidaire » signifie « qui est lié aux autres ».

      

      
        Se succéder les uns après les autres

        « Se succéder » signifie « être à la suite l’un de l’autre ».

      

      
        La panacée universelle

        La panacée est un mot grec signifiant « remède à tous les maux ». Ajouter « universelle » est redondant. Il faut choisir entre « panacée » et « remède universel ».

      

      
        Un forum de discussion

        Dans la Rome antique, le forum était la place publique où l’on se retrouvait pour discuter. Le terme a gardé ce sens, inutile de préciser « de discussion ».

      

      
        Discuter ensemble

        « Discuter » signifie « parler avec d’autres ». C’est moins facile de discuter tout seul.

      

      
        Tous sont unanimes

        S’ils sont unanimes, c’est qu’ils le sont tous. « Unanime » vient du latin unus = un seul, et animus = esprit. Ce mot signifie « d’une seule âme ».

      

      
        Un même pied d’égalité

        Un pied est une unité de mesure utilisée depuis le Moyen Âge. Deux personnes sont sur un pied d’égalité quand elles traitent d’égal à égal. L’équivalent de cette expression est « sur un même pied ». Il faut choisir l’une ou l’autre, sans mélanger les deux sous peine de faire un pléonasme.

      

      
        Dans tous les pays du monde

        Le monde englobe tous les pays.

      

      
        Un gai luron

        Un luron est une personne gaie, insouciante.

      

      
        Pondre un œuf 

        Pondre, c’est déposer, faire ses œufs.

      

      
        Souhaiter ses vœux

        Le mot « vœu » a, entre autres, le sens de « souhait ». Si on souhaite ses vœux à quelqu’un, cela signifie que l’on souhaite ses souhaits. Il faut donc dire : formuler, adresser ou présenter ses vœux. Vous pouvez également dire : souhaiter le meilleur, souhaiter du bonheur.

      

    

    




  

  EXERCICE

  
    Entourez les phrases correctes.

	   

    A.Le policier vérifie le taux d’alcoolémie du conducteur.

    B.Le policier vérifie le taux d’alcool du conducteur.

    C.Le policier vérifie l’alcoolémie du conducteur.

     

    Réponses : B et C.

    A.Le cycliste français a talonné le cycliste belge.

    B.Le cycliste français a suivi de près le cycliste belge.

    C.Le cycliste français a talonné de près le cycliste belge.

     

    Réponses : A et B.

    A.Le vaccin n’est pas la panacée.

    B.Le vaccin n’est pas le remède universel.

    C.Le vaccin n’est pas la panacée universelle.

     

    Réponses : A et B.

    A.Tous sont unanimes : il faut s’entraider.

    B.Tous sont d’accord : il faut s’entraider.

    C.Ils sont unanimes : il faut s’entraider.

     

    Réponses : B et C.

    A.Elle a voyagé dans tous les pays.

    B.Elle a voyagé dans tous les pays du monde.

    C.Elle a voyagé dans le monde entier.

     

    Réponses : A et C.

  






Chapitre 2

Les anglicismes


La langue française est vivante. Elle sait donc s’enrichir des apports des autres langues.

Regardez ces jolis mots venant de langues étrangères, qui émaillent notre quotidien :


	
Le délicieux bretzel et le terme si riche de sens kitsch viennent de l’allemand.



	
Le litchi qui rafraîchit nos desserts et le kung-fu qui nous incite à bouger viennent du chinois.



	
Le paréo des vacances, du tahitien.



	
Les graffitis sur nos murs (qui existaient dès la préhistoire) mais aussi les spaghettis, les cannellonis et le chianti qui ravissent nos papilles, de l’italien.



	
De l’anglais nous vient une kyrielle de mots : le barbecue, le music-hall, le jogging, le baby-foot…



	
De l’arabe nous viennent des mots très utilisés, dont on oublie bien souvent l’étymologie :


	
Dans le domaine culinaire : l’aubergine, la banane, la pêche ou le safran, le tout parfois accompagné d’alcool. Eh oui, ce terme aussi vient de l’arabe !



	
Enveloppons-nous à présent de ces mots : le mohair, le châle, la mousseline, le satin.



	
Dans le langage mathématique : le zéro, l’algèbre, le chiffre.









Cela contribue à sa beauté et à sa richesse. Il faut donc savoir accepter les apports des langues étrangères, s’ils sont utiles, c’est-à-dire s’ils apportent des termes qui n’existaient pas en français.

En revanche, ils sont moins légitimes lorsqu’ils viennent remplacer des mots du français courant, jusque-là bien installés. Ce sont ces anglicismes que nous allons aborder ici, notamment ceux que l’on retrouve en entreprise. Vous verrez qu’ils sont faciles à éviter.

À vous de repérer les anglicismes dans ce texte :


“

J’ai réalisé que ces leçons avaient impacté ma façon de parler. En termes de langue française, j’ai évolué. Vous délivrer des informations utiles : cela fait sens pour moi. La langue française est juste tellement versatile !

”



Voici le texte débarrassé des anglicismes :


“

J’ai pris conscience du fait que ces leçons avaient influencé ma façon de parler. En matière de langue française, j’ai évolué. Vous fournir des informations utiles : cela a du sens pour moi.
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